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Cheres lectrices, chers lecteurs, 
Celui qui croit que les crises ne sont que de rares dérapages dans la vie pro-

fessionnelle ou dans la vie d’une organisation se fait des illusions. Il y a en per-
manence des crises lorsque des décisions, des restructurations et des déve-
loppements doivent être adaptés aux nouveaux évènements. C’est la raison 
pour laquelle des organismes, même chrétiens, régressent, échouent ou sta-
gnent. C’est la croissance qui prime. L’être humain croît jusqu’à une certaine 
taille. On peut parler de troubles de croissance si les étapes liées à l’âge ne sont 
pas respectées. En Allemagne et en Europe nous voyons se développer des 
crises dans les familles dépassées. Si on considère les sommes colossales qui 
sont investies actuellement pour garder un système bancaire en bonne santé, 
on est d’autant plus étonné  qu’on n’investisse pas plus qu’on ne l’a fait jusqu’à 
présent dans nos enfants, dans le développement de la famille, pour éviter 
une crise plus importante. Mais ce n’est pas seulement dans nos familles, nos 
professions, notre système économique, politique et social, que nous vivons 
des difficultés et des crises, mais aussi personnellement à travers la maladie, le 
décès d’un être cher, à travers des pertes de repéres ou des problèmes finan-
ciers. Le fait que le symbole chinois signifiant «crise» se compose de l’associa-
tion des deux symboles pour «danger» et  «chance» peut nous inciter à iden-
tifier l’un et l’autre aspect, à résister aux dangers et à tirer parti des chances. 
Ce numéro de VOIX veut être un encouragement et indiquer des voies per-
mettant de surmonter les crises. Les vacances sont peut-être particulièrement 
propices à une nouvelle orientation.

Ulrich von Schnurbein vous souhaite un bon été !
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â gée aujourd’hui de 46 ans, je suis 
issue d’une famille de 5 enfants, 

d’un père violent et d’une mère très 
malade. Mon histoire d’amour avec 
le Seigneur commence dès l’en-
fance, en 1973, le jour où j’ai appris 
le décès de ma mère à l’hôpital. Mes 
sœurs étaient en larmes après avoir 
entendu cette triste nouvelle. Mais 
dans mon cœur j’ai entendu réson-
ner une parole de consolation : « Ne 
t’inquiète pas, ta mère ne souffre plus, 
là où elle est elle est bien ». En même 
temps je ressentais comme une plé-
nitude. Inutile de dire combien j’étais 
étonnée !

Environ un an plus tard, alors que 
j’étais dans la chambre de mon frère 
pour faire nos devoirs, mon père 
entra tout à coup. Catastrophe !!! Il 
était interdit de parler à mon frère  : 
il avait fait la rencontre de Jésus et 
pour cette raison était mis en quaran-
taine !! Mon père m’avait déjà mena-
cée de mort  ; c’était sérieux! est-ce 
que j’allais mourir ? Mon père me fit 
sortir. Tandis que, pleine d’effroi, je 

Tem   o i gn  a ge   ·  Valérie Pietrzak ; Nîmes ; France

Dans la tempête,
il ne m’a pas
laissé tomber !

traversais le salon avec lui, j’entendis 
une voix bien audible dire : «Ne crains 
point, car je suis avec toi». A l’instant 
même je me sentis comme envelop-
pée de paix et de protection. Rien 
n’a pu m’atteindre ce jour là. Bien sûr 
je n’en ai rien dit à personne, car je 
n’avais que 12 ans et étais visitée la 
nuit par des présences qui me ter-
rorisaient, et je ne savais pas ce que 
c’était. Tout cela faisait beaucoup 
pour l’enfant que j’étais encore!

Quelques années plus tard - j’avais 
17 ans - alors que mon père était ivre 
il s’en est pris violemment à moi et 
a voulu me tuer dans une voiture. 
Mais cette fois encore quelque chose 
de bizarre s’est passé : pendant qu’il 
s’acharnait sur moi, sa compagne, qui 
ne pouvait l’atteindre qu’avec un seul 
bras, a réussi néanmoins à le tirer et 
à l’éloigner de moi. Ce phénomène 
étonnant m’a plus surprise et même 
choquée que les coups de mon père !

Enfin à l’âge de 22 ans j’ai rencon-
tré le Seigneur lors d’une réunion au 
centre culturel Pablo Neruda à Nîmes. 

Valérie est mariée, 
a deux enfants. Elle 
est aide-soignante 
en chirurgie viscé-
rale. Membre du 
groupe local CTM d’ 
Avignon

Quand je me suis approchée pour 
donner ma vie au Seigneur et que 
l’on a commencé à prier pour moi, je 
me suis retrouvée comme devant un 
écran géant en «3D» en compagnie 
de Dieu. Nous assistions en specta-
teurs à mes déboires et Jésus m’a dit : 
«Quand ta mère est décédée c’est moi 
qui t’ai parlé. La voix que tu as enten-
due te dire : Ne crains point je suis avec 
toi, c’était encore moi qui te parlais. La 
force dans le bras qui t’a délivré dans 
la voiture, c’était encore moi. Je t’aime 
et je t’aimerai toujours».

Quelque temps plus tard, alors que 
j’étais en train de lire l’épître de Jean, je 
me suis trouvée tout d’un coup dans 
un endroit magnifique. Il y avait une 
très grande muraille en pierre blanche 
(peut-être du marbre) incrustée de 
pierres précieuses. Ce mur possédait 
une ouverture en forme d’arche sous 
laquelle je suis passée ; je marchais sur 
une allée blanche également incrus-
tée de pierres précieuses, c’était un 
jardin avec du gazon et des arbres et 
un doux bruit de ruisseau qui coulait. 
Sur le moment je n’ai pas compris que 
j’étais au ciel, je l’ai réalisé quand je me 
suis trouvée devant un puits en pierres 
normales et que derrière se trouvait 
un être revêtu de blanc, le Tout-Puis-
sant. Il était grand, lumineux, sa pré-
sence éclairait tout aux alentours, Il 
me tendit un verre d’eau provenant 
du puits, et me dit : «puisque tu as soif, 
Je te donne à boire». En même temps 
qu’Il me parlait Il a déposé quelque 
chose dans mon cœur, comme si Sa 
parole était entrée dans ma bouche 
et y était déposée avec puissance, Sa 
voix était apaisante tout en étant puis-
sante, alliant autorité et amour.

Ensuite j’ai vu ma mère, mais il 
ne m’a pas été permis de lui parler. 
Le fait de la voir au ciel est pour moi 
l’une des preuves que je n’ai pas rêvé. 
J’ignorais en effet qu’avant de mourir 

elle avait donné sa vie à Jésus Christ, 
et je ne l’ai su que lorsque j’ai témoi-
gné dans l’église de mon frère, qui me 
révéla alors la chose. J’ignorais aussi 
que l’on pouvait monter au ciel sans 
être dans un coma profond.

Ces expériences m’amènent à 
vous transmettre ce que Jésus dit 
dans mon cœur : 

Ayez une relation de cœur à cœur 
avec Jésus, soyez honnête envers 
vous-même, ne vous jugez pas, car 
seul Dieu sait tout, voit tout, enre-
gistre tout et connait les raisons pour 
lesquelles nous fautons. La Bible dit : 
« à moi la justice et la rétribution » ; 
«  aimez- vous les uns les autres 
comme je vous ai aimés » ; « que celui 
qui à des oreilles entende ». En aucun 
cas ne croyez qu’il vous ait oublié 
ou qu’il vous ait laissé tomber, car il 
est fidèle à jamais. Il est le seul Dieu 
à avoir envoyé Son Fils unique pour 
porter les péchés du monde et les 
vôtres. Il est le Seul, car Il est l’amour 
qui est l’essence de la vie.	 ■

Valérie en compagnie de son mari Christian
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I l y a à peu près huit ans, je priais 
souvent sur les paroles d‘un can-

tique : «Seigneur Jésus, purifie mon 
cœur et purifie-moi par le feu ! J‘as-
pire à la sainteté.» Je priais que Jésus 
change mon cœur pour Lui ressem-
bler de plus en plus. Dieu a entendu 
ma prière.

Soudain tout fut différent
A l’époque j’avais beaucoup de 

succès, je gagnais énormément d’ar-
gent, j’avais beaucoup d’employés 
et j’ai construit une grande maison. 
Soudain, après cette prière, tout fut 
comme bloqué, l’argent me filait 
entre les doigts. L’entreprise fit faillite, 
tous les biens, toutes les économies 
étaient épuisées et j’ai dû travailler 
avec des crédits. Dans cette situation 
je reçus un message d’une femme 
prophète : «Le feu de Dieu brûle dans 
ta vie. Remercie-le et crois que, si tu 
l’acceptes avec reconnaissance, Dieu 
fera apparaître dans ta vie de l’or, de 
l’argent et des pierres précieuses, et 
tout ce qui appauvrit ta vie, Il le brû-
lera . Si tu veux cela, sois attentif.»

Le succès n’est pas le plus impor-
tant

Je pensais : «c’est exact, j’avais prié 
Dieu de me changer. Voila pourquoi Il 
m’a tout pris.» Car, même en tant que 
bon chrétien, je m’étais à nouveau 

habitué à la réussite. Je portais tou-
jours dans mon cœur ce besoin de 
reconnaissance et je cherchais à com-
bler ce vide dans mon âme, ce défi-
cit d’amour paternel. Je n’avais pas du 
tout remarqué combien mon cœur 
était à nouveau lié par la richesse. Je 
négligeais mon épouse et ma santé. Je 
me suis adressé à Dieu : «Père, je te prie 
de combler par ton amour paternel ce 
vide dans mon âme, ce déficit d’amour 
vécu dans ma famille, et de guérir 
toutes mes blessures ! » Alors Dieu m’a 
enlevé ce besoin de reconnaissance et 
je suis devenu une personne heureuse 
et satisfaite. Je sais aujourd’hui que j’ai 
de la valeur aux yeux de Dieu, indé-
pendamment de mon succès.

Où cela va-t-il me mener ?
J’étais convaincu que j’allais 

remonter la pente parce que mon 
cœur avait changé. Mais tout s’ag-
gravait ! J’ai dû résilier mon contrat 
de retraite pour payer les salaires et 
le loyer du bureau et même l’assu-
rance-vie de mon épouse et de mes 
enfants. Des crédits supplémentaires 
vinrent peser sur ma maison et beau-
coup de rendez-vous d’affaires durent 
être annulés.

Promesse personnelle de Dieu
Je criai à Dieu et à nouveau je 

reçus un message prophétique : 

« ces derniers temps tu avais sou-
vent des pensées comme : Seigneur, 
cela suffit ! Tu m’as fait passer par le 
feu et Tu as accompli ton œuvre en 
moi ! Tu peux me faire remonter la 
pente maintenant. »  La réponse de 
Dieu fut : «Mes pensées sont autres 
et mon temps est autre, je voudrais 
que tu apprennes à devenir totale-
ment dépendant de moi. Je te laisse 
faire un seul pas par jour. Tu peux 
faire tous les efforts que tu veux, de 
toutes tes forces et même au-delà ! 
Tu n’augmenteras ni ne diminue-
ras ton chiffre d’affaires au-delà de 
ce que Je permets. Reconnais que 
tu ne peux rien faire par tes propres 
forces.  » Tu dis : «je le sais depuis 
longtemps !» Cela s’est-il ancré si 
profondément dans ton cœur, pour 
que tu aies une confiance absolue ?
Quand je permets que ton chiffre 
d’affaires diminue, un sentiment de 
souci et de désespoir te gagne : com-
ment cela doit-il continuer ? Ne m’as-
tu pas confié ton entreprise ? C’est 
donc mon affaire ! Intentionnelle-
ment Je te maintiens au minimum. 
Je sais pertinemment que l’argent 
ne signifie rien pour toi, mais dans le 
fond de ton cœur est encore caché 
l’orgueil : «que pensent les autres de 
moi ? » Il y aura des moments où ce 
sera plus facile pour mes enfants, 
parce que lors des périodes fastes 

ils auront appris à me faire totale-
ment confiance. C’est la préparation 
de mes enfants pour des temps dif-
ficiles. Un jour Je t’ai fait cette décla-
ration : «Aux siens le Seigneur le 
donne dans leur sommeil » As-tu 
oublié cela ? Je ne veux pas que tu 
croises les bras, mais ta confiance 
n’est pas encore totale. Je pourvois 
à tes besoins. Tu te fais des soucis, tu 
te mets en colère, tu te plains ! Je sais 
que ce n’est pas facile, mais regarde 
dans mon cœur de Père. Occupe-toi 
de mon cœur ! »

La situation empire encore
J’étais enthousiasmé par ce mes-

sage ! J’avais prié exactement avec 
ces paroles d’introduction. J’eus la 
certitude d’être dans le plan de Dieu. 
En tous cas je pensais que mainte-
nant tout irait mieux, mais la situa-
tion empira. La banque n’encaissait 
plus rien, le distributeur automatique 
ne donnait plus rien, les factures 
n’étaient plus payées. Dans cette 
situation il y eut des personnes qui 
me donnaient, au dernier moment, 
ce dont j’avais besoin. Autrefois, j’étais 
fier de pouvoir aider d’autres per-
sonnes. Maintenant il fallait que j’ap-
prenne à accepter quelque chose des 
autres, à faire attention aux prix et à 
comprendre ceux qui sont dans des 
difficultés financières. 	 ➤

Comment surmonter 
		   les soucis, les craintes 

et les dépressions ?

Tem   o i gn  a ge   ·  Johann Baptist Deuber ; Weismain ; Allemagne

Johann Baptist 
Deuber, né en 1951, 
marié à Lydia, a deux 
enfants adultes. 
Commercial ban-
caire, membre délé-
gué du conseil d’ad-
ministration de la 
banque et depuis 
1995 conseiller fi-
nancier indépen-
dant. Membre 
fondateur de la 
Communauté chré-
tienne libre de Lich-
tenfels, fondateur 
et président du cha-
pitre du Main supé-
rieur. Depuis octobre 
2006 il dirige des 
séminaires et il est 
conseiller pour les 
chapitres de «Chré-
tiens témoins dans 
le monde »

Lydia et Baptist Deuber
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Dieu intervient
Je ne pouvais même plus m’offrir 

une saucisse de Thuringe que j’aimais 
tant acheter à un certain stand. Alors 
je priai Dieu pour qu’Il me donne l’ar-
gent dont j’avais besoin. Le lende-
main matin, lors d’une rencontre, un 
homme d’affaires me dit qu’il avait eu 
le sentiment de devoir me donner le 
plus gros billet qu’il avait dans son 
portefeuille. Par la suite il s’avéra qu’il 
avait eu ce sentiment au moment 
précis de ma prière. Une autre fois, 
en voiture, je dis à mon épouse que 
le réservoir de carburant n’était rem-
pli qu’au tiers et que je ne savais pas 
comment je pouvais me rendre à 
mon rendez-vous qui était éloigné. Je 
n’avais pas l’argent pour faire le plein. 
A ce moment un homme vint à ma 
rencontre: il fit demi-tour, me suivit 
et s’arrêta devant mon bureau et me 
demanda : «combien de gazole as-tu 
encore dans ton réservoir ? Suis-moi ! 
Je voudrais que tu fasses le plein avec 
ma carte. »

A nouveau confiance
Autrefois j’avais aussi peur de la 

mort, peur de l’avenir. Maintenant je 
sais que je suis dans la main de Dieu. 
Rien n’arrive si Dieu ne le permet et 
Dieu est amour. Je devais aller chez 
un homme qui était très malade 
et à l’article de la mort, pour régler 
une succession. L’homme, entouré 
de plusieurs membres de sa famille, 
me regardait d’un air terrifié et il 
signa le document. Ce regard terrifié 
me poussa à demander à Dieu une 
occasion de parler seul à seul avec cet 
homme. A mon bureau j’ai constaté 
que j’avais oublié de remettre une 
copie des documents. Je me ren-
dis encore une fois chez lui le lende-
main. L’épouse me dit : « mon mari 
a dit toute la soirée que vous deviez 
revenir». Il n’avait rien dit de la copie !
J’ai récité au malade une strophe qui 
lui plut : « As-tu peur de l’avenir, de la 
détresse, de la mort ? Si tu ne peux 
plus rien changer, Dieu seul agit ! 
Souviens-toi que Jésus vint. Il règne 
ce jour et pour toujours. Confie-toi en 
Lui et tu seras en sécurité.»

Celui qui connaît Jésus a la vie
Je lui expliquai : «Nul ne vient au 

Père si ce n’est par moi. Je suis le che-
min, la vérité et la vie !».

Cet homme donna sa vie à Jésus 
et demanda le pardon de ses péchés ; 
après cela il rayonnait de joie et de 
paix. Toute crainte s’était envolée. 
Il mourut le lendemain et entra en 
paix dans l’éternité. Je me réjouis par-
ticulièrement de revoir cet homme. 
Savez-vous pourquoi je le rever-
rai dans la vie éternelle ? C’est parce 
que j’ai également, dans la prière, 
donné ma vie à Jésus et confessé mes 
péchés. La Bible dit : «Qui fait cela est 
sauvé.»		  ■

C ’était un beau soir de juin, j’étais 
fatiguée, mais j’avais promis à 

mon amie Eliane de l’accompagner. 
Nous devions rejoindre des amis et 
nous rendre à un concert au Château 
de Caen. Je rejoignis Eliane malgré 
ma fatigue et nous prîmes la direc-
tion du Château. A deux reprises, res-
sentant de violentes douleurs au tho-
rax, je dus m’arrêter. Nous arrivâmes 
tout de même au café Mancel, qui se 
trouve dans la cour intérieure du châ-
teau. Mais dès notre arrivée, un méde-
cin anesthésiste du CHU qui était là 
remarqua mon état. Il allait contri-
buer à me sauver la vie. Il appela aus-
sitôt les pompiers et leur dit : « allez 
directement au 16 sans passer par 
les urgences, vous n’en aurez pas le 
temps ». J’étais consciente, semble-t-
il, puisque j’ai répondu aux questions, 
mais j’ai tout oublié. 

Soudain j’ai eu le sentiment d’arri-
ver face à un tunnel. Une brise légère 
soufflait et m’enveloppait, m’empor-
tant vers l’intérieur. Je n’avais plus 
conscience de mon corps et de ses 
limites. J’étais comme emportée par 
des anges. Tout était sublime, recou-
vert d’or et de pierres précieuses. 
J’étais transportée, je flottais dans 
une lumière intense. Je ressentais 
une paix profonde, d’une profon-
deur inconnue. Je montais de plus 
en plus haut, m’extasiant devant tant 
de merveilles. Mais voici qu’une pré-
sence évidente me barra la route, 
sans que disparaisse ma paix. J’étais 
un souffle minuscule ; je vins me pla-
cer sur sa poitrine. Je ne vis pas son 
visage, mais il me prit par les épaules. 

Tem   o i gn  a ge   ·  Yvonne Sabardak ; Caen ; France

Retour de 
voyage !

Qui était cet être lumineux, sinon Jésus Lui-même ? Je me 
reposais au creux de sa poitrine, sa paix me visitait, me res-
taurait…Je ne puis trouver les mots pour décrire ce qui 
est par essence indescriptible. La paume de ses mains ser-
rant mes épaules, il me fit faire un demi-tour et me ren-
voya vers en bas.

Me voici en train de redescendre, je sors du tunnel, je 
ne vois plus le chemin emprunté pour monter. A la place, 
une sorte de vide, un abîme. Mais voilà que je suis de 
nouveau aspirée vers le haut, dans une douce paix, allant 
vers le bonheur. Je refaisais la même visite, j’appréciais les 
choses déjà vues la fois précédente. Je vais même au-delà 
de l’endroit atteint la première fois. Je suis devant un vaste 
panorama, je puis contempler la lumière. Mais de nou-
veau un personnage très grand me barre la route, et tout 
se déroule exactement comme avant, avec encore plus 
d’intensité. Il me fait faire demi-tour, me montre le chemin 
vers le bas. Je retrouve les mêmes merveilles, et au bout 
le vide infranchissable.

Le même aller-retour se produisit une troisième fois, 
m’emmenant encore plus loin, plus haut, et me confron-
tant au même gardien des lieux. Quand enfin j’arrivai à la 
sortie, il y eut un changement dans mes sensations. Je pro-
gressais horizontalement, lentement. Je regardai sous moi, 
et je vis la forme de mon corps, tel un moule. Je sus que j’al-
lais y rentrer. Cette rentrée fut un peu difficile…des mains 
qui « verrouillaient  » les systèmes…douleurs…bruits…
grand bruit…violence de la lumière…voix bruyantes.

J’étais de retour dans la vie d’avant. Elle venait d’être 
prolongée. Depuis ma petite enfance, à de nombreuses 
reprises, ma vie a été protégée par la conjugaison de 
rencontres, d’événements, de coïncidences inattendues 
contribuant à mon sauvetage. 

Par exemple, ce soir du 22 juin 1996. J’étais si peu dis-
posée à sortir, si souffrante, je ne désirais qu’une chose : 
me reposer. Mais mon amie m’a appelée au téléphone, 
me rappelant notre rendez-vous. Et ainsi, je sortis de chez 
moi ce soir-là.

C’est grâce à cette circonstance que je suis de retour…
Ou plutôt grâce à Celui qui agit au travers de nos circons-
tances, quand nous l’accueillons dans nos vies.	 ■
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Yvonne est née 
en 1934. Elle a 
travaillé dans 
le vêtement sur 
mesure. En 1985 
son mari est 
mort dans un ac-
cident de voi-
ture ; elle-même 
a survécu, mais 2 
ans plus tard elle 
a subi un grave 
accident car-
diaque. Elle est 
mère de 2 en-
fants et grand-
mère de 6 petits-
enfants
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VOIX : Les médias et une société 
permissive voient les choses autre-
ment: Ils considèrent les chrétiens 
épris de valeurs comme rétro-
grades et les stigmatisent toujours 
plus ouvertement comme «  fon-
damentalistes  ». Comment les 
chrétiens peuvent-ils s’engager en 
faveur des valeurs bibliques ?

W. Messmer : Des chrétiens qui 
parlent plus qu’ils ne vivent leurs 
valeurs changeront peu de choses. 
J’entends par là que les chrétiens doi-
vent d’abord faire leurs preuves dans 
le monde, dans leur métier, dans la 
politique, dans leur famille, que sais-
je encore…J’obtiens crédibilité et 
confiance envers ma personne là où, 
et selon la façon dont, je m’investis 
comme partie prenante de l’écono-
mie, de la politique ou de la société. 
Voilà ce que j’entends par « le vivre », 
parce que je commence à vivre ma 
foi de façon crédible sur ce fonde-
ment. Maintenant on accepte de ma 
part que je ne dise pas toujours oui 
à tout, que je me distancie de cer-
taines choses, que je tire mes valeurs 
et mon éthique de la Bible. Ma vie, 
mon comportement commencent à 
être éloquents et à rendre visibles les 
valeurs bibliques. Défendre les valeurs 
bibliques signifie toujours les vivre.

Il m’a fallu d’abord apprendre moi-
même que cela marche seulement 
quand la foi n’est plus une perfor-
mance, mais une confiance totale en 
Dieu. Mon rôle n’est pas de maîtriser 
ma vie avec son aide, mais c’est lui qui 
en est le maître, si je demeure en lui 
et lui fais confiance.
VOIX : Avez-vous des conseils à 
donner pour que les personnes qui 
traversent une crise personnelle ou 
professionnelle puissent voir là une 
chance pour eux ?

W. Messmer : La Bible nous dit 
que Dieu veut que tous les hommes 
soient sauvés et parviennent à la 
connaissance de la vérité. Dieu alors 

s’intéresse à nous, il se sent concerné 
par notre vie. Il nous recherche, il veut 
nous rencontrer. Il nous parle à travers 
la nature, à travers d’autres personnes, 
dans des réunions, mais peut-être aussi 
à travers une maladie ou même un 
deuil familial, ou justement à travers 
une crise économique. Les crises trou-
blent, angoissent, conduisent au déses-
poir, ôtent le sommeil : nous cherchons 
un appui. Dieu nous offre cet appui. 
Dans l’évangile de Jean, chap. 3 ver-
set 16 nous lisons ce qu’est la connais-
sance de la vérité, à savoir que tous ceux 
qui croient en Jésus ne sont pas perdus 
mais reçoivent la vie éternelle. Cette cer-
titude de savoir ce qui m‘attend dans 
l‘avenir, ce qui vient après la mort, m’a 
appris que dans tout défi politique ou 
économique il ne peut s’agir de mon 
honneur personnel ni de mon succès ; 
les crises peuvent détruire beaucoup de 
choses, mais pas ma vie, ma confiance, 
ma foi. La crise peut ruiner mon entre-
prise, mais non ma personne. Aussi les 
crises peuvent-elles être des chances de 
découvrir la vérité au sens biblique.

Cette foi personnelle m‘a libéré de la 
pression de vouloir être meilleur que les 
autres. Bien sûr je me réjouis de chaque 
succès, le succès me motive, mais il n’est 
plus la condition pour que je sois heu-
reux et satisfait. Vivre cette libération, 
c’est énorme !

VOIX :  Merci beaucoup !	 ■

Werner Messmer lors de son discours engagé au congrès de la 
fédération suisse des ingénieurs du bâtiment à Düsseldorf
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En temps de crise, la 
foi est-elle une aide ?

Avec le conseiller national Werner Messmer, de Kradolf 
Président de la fédération suisse des ingénieurs du bâtiment

VOIX : La crise financière qui a 
commencé et s‘est d‘abord limitée 
aux Etats-Unis a gagné ensuite le 
monde entier. Y a-t-il alors une dif-
férence si l’entrepreneur est chré-
tien ou non ?

W. Messmer : Non, absolument 
pas. Les chrétiens, j‘entends par là 
des gens qui ont une relation per-
sonnelle avec le Dieu de la Bible et 
son Fils Jésus Christ, ne vivent pas iso-
lés dans un monde idéal. Leurs entre-
prises sont donc soumises aux lois et 
au développement de l‘économie 
de marché, ainsi qu‘aux évolutions 
conjoncturelles, au même titre que 
toutes les autres. C‘est pourquoi les 
entreprises chrétiennes dans les dif-
férentes branches sont massivement 
touchées par la crise qui ne cesse de 
s‘aggraver. Cependant un chrétien a 
une meilleure porte de sortie, car en 
tant que personne il n’a pas à déses-
pérer, du fait que précisément dans 
les moments difficiles il perçoit, de 
manière personnelle et intense, la 
bonté, la main protectrice, la force de 
la présence de notre Seigneur Jésus 
Christ
VOIX : Sans pour autant mettre 
en doute l‘importance d‘une éco-
nomie saine, vous avez déclaré au 
congrès des chefs d‘entreprise chré-
tiens à Düsseldorf : «  L‘économie 
n‘est pas tout à elle seule.  » Quels 
sont les autres besoins ?

W. Messmer : La réserve que vous 
avez faite est importante car sans une 
économie florissante une société est 
malade. La puissance économique de 
notre nation détermine notre niveau 
de vie, nos équilibres sociaux, la qua-
lité de notre habitat, notre mobilité, 
notre formation, notre santé etc. Mais 
qui recherche sa satisfaction seule-
ment dans l’économie perd le sens 
de la mesure. Le succès devient le 
seul but et là où cette pensée devient 
l’unique critère de tout échange com-
mercial les valeurs chrétiennes et le 
respect de la personne humaine dis-
paraissent. Le succès devient une 
drogue et la soif d’avoir toujours plus 
aveugle notre raison. Voilà pourquoi 
l’économie seule ne suffit pas, elle ne 
remplit ni ne satisfait toute notre vie. 
Nous autres hommes développons 
aussi des aspirations à la sécurité, à 
la solidarité, à la justice, à l’humanité 
et à la confiance. Ces valeurs imma-
térielles qui sont autant de besoins 
humains fondamentaux, notre éco-
nomie et plus spécialement ses déci-
deurs doivent en tenir compte. Un 
chrétien qu’anime sa foi conserve au 
plus profond de lui-même l’éthique 
et les valeurs qu’il a reçues de Dieu 
personnellement ; ainsi il n’ira pas à 
tâtons mû par la cupidité, l’égoïsme 
aveugle qui font du succès une dro-
gue.

Werner Messmer, 
né en 1945, ma-
rié et père de 4 en-
fants, est ingénieur 
en bâtiment diplô-
mé. Il est conseiller 
national au Parle-
ment Suisse pour la 
FDP et président de 
la fédération suisse 
des ingénieurs du 
bâtiment. Membre 
du comité direc-
teur des trois plus 
grandes fédéra-
tions économiques 
suisses. Dans l‘ar-
mée suisse il a été 
colonel à la tête 
d‘un régiment. Ses 
hobbys sont les ins-
truments à vent, la 
randonnée en mon-
tagne, le vélo. Il pré-
side aussi la radio 
évangélique suisse 
ERF. 
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Tout est écrit :
Lorsque les Pharisiens posent à 

Jésus la question théologique sur 
la légitimité de sa divinité, Jésus 
répond avec un exemple de la vie 
quotidienne : le temps (météo). Il ne 
se laisse pas intimider mais il répond 
par une autre question  : «  lorsque 
le soir vous voyez le ciel se colorer, 
vous savez quel temps il fera le len-
demain, et vous ne savez pas recon-
naître les signes par lesquels Dieu se 
fait connaître  ?  ». Eux qui connais-
saient tellement bien les écritures, 
n’avaient-ils pas vu ce qui y est écrit 
à propos de l’avenir ? Jésus les quali-

fie d’hypocrites ! Ce qui était valable 
à l’époque l’est encore de nos jours : 
celui qui ne connaît pas l’Ecriture 
Sainte, la Bible, la parole de Dieu, ne 
peut pas non plus reconnaître les 
signes des temps.
Le signe de Jonas :

Dans l’histoire de Jonas, il y a 2 
indications décisives, que Jésus réex-
plique dans Matthieu 12, 38-41 : Pre-
mièrement, Jonas ne voulait pas 
aller à Ninive. Dieu le laissa 3 jours 
et 3 nuits dans le ventre du poisson ; 
ensuite une deuxième chance lui fut 
offerte et il alla à Ninive.

Deuxièmement : la ville de Ninive, 
une ville immense, dépravée et pleine 
de violence, accepte le message de 
Jonas. Le roi fait pénitence et toute la 
ville est sauvée.

Avec la 1ère explication, Jésus 
annonce son chemin de la croix à la 
résurrection. Le 2ème point montre le 
chemin du salut  : la repentance, le 
changement de vie, l’obéissance à la 
parole de Dieu.
Les jours de Noé :

Les disciples veulent en savoir 
davantage  : ils posent la question  : 

Comment sera la fin des temps  ? 
Jésus les renvoie aux actes et aux 
paroles de Dieu, qui sont relatés au 
sujet de Noé. Tout le monde pouvait 
voir que Noé construisait une arche 
en période de sécheresse, sur l’ordre 
de Dieu. Les gens se moquaient de 
lui, ne le prenaient pas au sérieux. Ils 
menaient leur vie comme à l’accou-
tumée : ce ne sera pas si grave que 
ça  ! Dieu attendit 100 ans, 3 géné-
rations. Pris dans leur routine quoti-
dienne avec toutes les sollicitations, 
ils ne virent rien venir, ne voulurent 
rien voir, jusqu’au jour où la tempête 
arriva. Ce sera exactement la même 
chose à la fin des temps, dit Jésus. Les 
hommes seront tellement occupés 
qu’ils écarteront les avertissements 
de Dieu.
Autres signes :

Lorsque dans Matthieu 24 les dis-
ciples demandent à Jésus des signes, 
il leur répond de façon très concrète. 
Il vaut la peine de lire avec attention 
tout ce chapitre.
La tentation est le 1er point : 

Puisque Satan ne peut pas détruire 
Jésus, il essaye d’ériger beaucoup 
d’autres religions. Alors le Christ ne 

représentera plus rien d’exceptionnel. 
Les faux christs séduiront beaucoup 
de monde. Seuls ceux qui connaî-
tront bien la Bible pourront discer-
ner la vérité. Le critère principal de la 
vérité prophétique est qu’elle se réa-
lise (Deutéronome 18, 28). Un faux 
christ ne conduit pas à Jésus, mais il 
détourne de Jésus. C’est pourquoi il 
est important que notre foi soit fon-
dée sur la parole de Dieu et pas uni-
quement sur l’expérience.
Les guerres se multiplieront :

Nous verrons surgir toutes sortes 
d’antagonismes avec leurs consé-
quences. Nous entendrons parler 
de guerres dans le monde entier, car 
nous vivons dans le siècle de l’infor-
mation  ! Des «  guerres familiales  » 
auront lieu, avec des conséquences 
dramatiques pour les personnes 
concernées, en particulier les enfants, 
le harcèlement, la violence dans les 
écoles, le vandalisme. Aujourd’hui 
nous voyons de plus en plus de per-
sonnes traumatisées et déstructurées. 
Mais l’augmentation des « guerres » 
dans tous les domaines, ne signifiera 
pas encore la fin, mais sera seulement 
un « signe ».	 ➤

En préambule, voici 3 affirma-
tions :
• 	 Jésus insiste sur le fait que les 

chrétiens peuvent reconnaître et 
discerner les signes des temps.

• 	 Il assure que la Bible a conservé les 
événements des temps anciens 

	 pour qu’ils nous aident à com-
prendre les signes des temps.

• 	 Il attend que son peuple soit vigi-
lant et sache interpréter les si-

	 gnes des temps.

Signes des 
temps : 

ce que la 
Bible en dit

V I S IO  N  • Ingolf Ellßel, Tostedt, Allemagne

Catastrophes naturelles selon les indications d’une société munichoise de réassurance

Ingolf Ellßel, né en 
1954, marié, père 
de 5 enfants, pas-
teur du centre chré-
tien de Tostedt 
depuis 1979, pré-
sident de l’asso-
ciation des Eglises 
libres de Pentecôte 
de 1996 à 2008 et 
président du mou-
vement européen 
de Pentecôte de-
puis 2001.

 Tremblement de terre
 Tempête et grêle
 Inondations / glissement de terrains
 Amplitudes thermiques extrèmes
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Des famines et des catas-
trophes :

Dans l’Apocalypse, les catas-
trophes sont décrites avec précision : 
au chapitre 6 v.6, il est question d’une 
augmentation des prix. Si nous fai-
sons les conversions monétaires adé-
quates, nous voyons qu’il s’agit d’une 
augmentation des prix multipliés 
par 20 ! Pour les pauvres cela signi-
fie la famine. Il en est de même en 
période de pénurie : les pauvres sont 
les premiers touchés. En 1994, David 
Rockefeller disait devant la commis-
sion économique des Nations Unies : 
« nous sommes au début d’un renver-
sement mondial ; tout ce dont nous 
avons besoin, c’est d’une véritable 
grosse crise, alors les nations accep-
teront le nouvel ordre du monde ».

Apocalypse 13, 16-17, décrit le signe 
que l’on pourra lire sur la main droite 
ou sur le front, sans lequel personne 
ne pourra acheter ou vendre. Nous 
pouvons déjà imaginer, voire obser-
ver que cela se réalise aujourd’hui. Les 
scandales dans l’utilisation fallacieuse 
des données informatiques ne sont 
que la face visible de l’iceberg.
Les catastrophes naturelles :

En de nombreux endroits il y aura 
des tremblements de terre. Mais ce 
ne sont que les douleurs de l’enfan-
tement, est-il écrit dans Matthieu 
27, 7-8. Les douleurs ont un but  : la 
naissance. Les périodes d’accalmie 
deviennent de plus en plus brèves. 
Les spécialistes se préoccupent déjà 
de la prochaine crise : après 2010. Les 
assurances de Munich ont constaté 
en 2008 une nette augmentation des 
catastrophes naturelles.
Afflictions :

Dans Matthieu 24, 9-10 il est ques-
tion de persécutions de chrétiens 
dans le monde entier. Il ne s’agit pas 
d’Israël, puisque Israël n’est pas persé-
cuté à cause du nom de Jésus, mais il 
s’agit des chrétiens authentiques dans 
leur foi. Dans les médias, on lit ou on 

entend presque tous les jours parler 
d’assassinats de chrétiens, de tensions 
guerrières souvent appelées guerres 
civiles par les médias, mais qui sont 
aussi dirigées contre les chrétiens. 
Les statistiques montrent clairement 
que la persécution des chrétiens aug-
mente nettement au niveau mondial. 
Une pression internationale contre les 
chrétiens est en train de se mettre en 
place. D’autre part la Chine est le pays 
où la persécution est accompagnée 
du plus grand réveil ! Nous devrions 
être conscients de cela lorsque la 
tempête se lève. Au regard de l’aug-
mentation des campagnes systé-
matiques contre les manifestations 
chrétiennes (Christval 2008 à Brême, 
congrès de psychologie à Marburg 
en 2009) ou contre les groupes chré-
tiens évangéliques ou autres, il n’en 
faut pas beau-
coup plus pour 
que les chrétiens 
soient considérés 
comme des tru-
blions de l’ordre 
public. En 2003 
déjà le président 
des Etats-Unis de 
l’époque avait 
recommandé à 
120 conducteurs 
spirituels euro-
péens  : «  cessez 
de faire de la mis-
sion ! »
L’anarchie 
prend le des-
sus :

C’est là aussi 
un des signes 
nommés par 
Jésus. Sans doute 
chaque géné-
ration a-t-elle le 
sentiment qu’un 
tel degré de gra-
vité n’avait jamais 
été atteint. Mais 

là aussi on observe facilement une 
augmentation continue.

D’autres signes importants sont 
le temple de Jérusalem qui comme 
Jésus l’avait prophétisé, fut détruit 
en 70 après JC et qui sera recons-
truit. Alors commencera subitement 
la grande tribulation.

Comment les chrétiens doivent-
ils se préparer ?
• 	 Le plus important, c’est la fidélité à 

Jésus et à sa Parole !
• 	 Cela ne dérange personne, lorsque 

nous parlons du Christ et du ser-
mon sur la montagne. Mais gare à 
celui qui parle du sang de Jésus et 
de son ordre de mission !

• 	 Prier pour le don d’une parole de 
connaissance.

• 	 Ce qui fortifiait les croyants dans 
les persécutions, c’était le Saint 
Esprit et la parole de connais-
sance. Paul, Martin Luther, Jean 
Hus, Caspar Schwenkfeld en sont 
de bons exemples. Le scénario 
est identique : comme on n’arrive 
pas à attaquer Jésus lui-même, on 

attaque les chrétiens et la parole de Dieu.
• 	 Annoncer l’évangile aux autres afin que beaucoup de 

personnes soient encore sauvées.
• 	 Unité, assistance et soutien réciproque
• 	 La vocation des chrétiens n’est pas d’amasser de 

l’argent, mais d’annoncer l’évangile aux autres.

Les chrétiens ont un objectif :
Il est décisif pour nous chrétiens de savoir répondre 

aux questions fondamentales de ce qu’est la vie pour 
nous-mêmes. Qui suis-je  ? Quelle est mon origine  ? 
Quelle est ma destination ? En cela nous avons l’avan-
tage d’être assurés de l’amour de Dieu.

Nous n’avons pas besoin de nous concentrer sur nos 
faiblesses. Lorsque Moïse disait qu’il n’était pas un bon 
orateur, il a découvert que Dieu savait cela depuis long-
temps et y avait pensé en mettant Aaron à ses côtés. Si 
nous regardons trop en arrière, nous pouvons éprouver 
de l’amertume, si nous avons traversé des épreuves. Il ne 
sert à rien non plus de rejeter la faute sans cesse sur les 
autres ou sur les circonstances. Les chrétiens doivent savoir 
qu’avec Jésus ils peuvent surmonter toutes les difficultés. 
Nous pouvons commettre des erreurs, mais nous devrions 
en tirer des enseignements. Nous pouvons avouer notre 
faiblesse, parce que Christ nous donne la force.

Une bénédiction particulière repose sur la famille. 
Grâce à la famille les juifs ont survécu à des siècles d’hos-
tilité et de persécution.

Si nous prenons la parole de Dieu au sérieux, si nous 
connaissons et faisons sa volonté pour notre vie, alors 
nous pouvons avancer vers l’avenir en toute confiance et 
espérance.       	   ■

La faim en Afrique et ses causes

• 	 Variations climatiques, sécheresses, 
sols stériles, érosion et nuées de sau-
terelles peuvent entraîner une chute 
de la production agricole.

• 	 1967–1970 Famine provoquée par la 
guerre du Biafra au Biafra, au Nigéria 

• 	 1968−1974 Famine dans le Sahel 

• 	 1973 Famine en Ethiopie 

• 	 1984−1985  Famine en Ethiopie (et 
dans d’autres pays du Sahel) 

• 	 Première moitié de 1990 Famine en 
Somalie causée par la sécheresse et 
la  guerre civile 

• 	 1990 Famine au (Sud-)Soudan causée 
par la  guerre civile

• 	 2000 Famine au Zimbabwé 

• 	 2003 Famine au Darfour soudanais à 
la suite du conflit du Darfour 

• 	 2005 Famine au Niger 

• 	 2006 Famine en Ethiopie, au Nord-
Est du Kenya, en Somalie et à Dji-
bouti 

Crise financière et famines



16         3/2009 · VOIX 							                                           3/2009 · VOIX	  17

L e 11 mars 2006, on le trouva 
devant un magasin ALDI, gisant 

par terre, saoul et proche de la fin : 
c’était Rainer, sans abri, 44 ans, dont 
26 comme accroc de la bouteille. Rai-
ner était le neuvième de 10 enfants. 
Leur père était ferrailleur à Francfort, 
et plus tard a travaillé à débarrasser 
des maisons. Pourtant le travail était 
le plus souvent à la charge de la mère 
et des enfants.

Une enfance triste
« A 72 ans ma mère transportait 

encore des meubles et les descen-
dait du 5ème étage. Le plus gros du 
travail était effectué par nous, les 
enfants, après l’école. Quand il y avait 
des contrats, nous devions y aller, car 
mon père était souvent trop ivre pour 
faire son travail. Le week-end, il y avait 
toujours beaucoup de monde et de 
grandes fêtes. Pour nous, il n’y avait 
que du travail après l’école. Et des 
coups, tous les jours. Je mouillais sou-
vent mes cahiers et mes livres avec 
mes larmes, car je ne savais ni lire ni 
écrire, et ma mère était à côté de moi 
avec la cuillère en bois. Depuis que j’ai 
17 ans, je bois tous les jours. Quand 
le magasin ALDI ouvrait à 8h, nous 
étions déjà devant la porte.

Le 5 du mois, il n’y avait déjà plus 
d’argent. J’ai eu aussi 6 ou 7 graves 
crises d’épilepsie, mais je ne m’en sou-
viens plus, tout comme je ne me sou-
viens pas de ce qui s’est passé ce 11 
mars 2006 ».

Un nouveau commencement
Dans les jours qui ont suivi, l’orga-

nisation Pro Christ a emmené Rainer. 
Au sommet de sa crise existentielle, 
il décide d’entamer une nouvelle vie. 
Après une désintoxication, il va dans 
un centre Emmaüs à Gauaschach, 
une communauté de vie chrétienne 
pour anciens détenus libérés. Il y ren-
contre des gens qui lui témoignent 
de la gentillesse et de l’amour. Après 
une vie marquée par l’alcool et le tra-
vail pénible, il lui est difficile de conce-
voir cela. Rainer saisit sa chance.

Il dit : « Je suis devenu un nouvel 
homme. Comment ça s’est passé, je 
ne sais pas, ce ne peut être que Dieu 
qui m’a transformé ». Rainer a trouvé 
sa tâche à accomplir au sein de 
« l’Arche », une association liée à celle 
d’Emmaüs. Le projet social de la mis-
sion l’ « Arche », fondée par des chré-
tiens de différentes églises, consiste 
à exploiter un commerce d’objets 
d’occasion dans une maison de com-
merce nommée « Allerhand » (littéra-
lement : « DE TOUT »). On y trouve des 
meubles qui ont fait l’objet de dons à 
l’occasion de la résiliation de contrats 
locatifs ou du débarras de logements. 
Le but de « l’Arche » est d’aider des 
personnes, qui sont en fait toujours 
en crise, qui vivent toujours sur le fil 
du rasoir, toujours près de tomber, 
toujours proches du précipice. Pour 
des raisons diverses, ces personnes 
n’ont que peu de chances de trou-
ver un emploi sur le marché du tra-

vail. Les raisons peuvent être la sortie 
de prison, des problèmes d’alcool ou 
de drogue, un fardeau psychique par-
ticulier. A « l’Arche », des personnes 
cherchent, au nom de Jésus Christ, 
à aider des personnes en détresse 
selon les directives bibliques, leur 
proposer leur soutien, et, par là leur 
faire découvrir l’amour de Dieu pour 
tous les hommes à travers l’Evangile. 
L’Arche symbolise ceci : nous sommes 
tous assis dans le même bateau. Pour 
beaucoup l’Arche a été la solution 
salutaire de Dieu dans une crise sans 
issue.

L’arche : le salut dans la détresse
Les personnes concernées peu-

vent, au moins en partie, subvenir à 
leurs besoins par quelques travaux 
au sein d’un projet qu’elles définis-
sent elles-mêmes. Elles peuvent 
devenir actives, dominer leur résigna-
tion, et avoir confiance en leur capa-
cité de mener une vie responsable 
vis-à-vis d’elles-mêmes, de la société 

et de Dieu. L’Arche est portée par la 
conviction que Jésus y rencontre des 
hommes et des femmes afin que la 
foi en Dieu transforme durablement 
leur vie.

Succès et défaites, mais : Dieu 
aide !

Jean Fenn, un cofondateur de 
l’Arche, décrit ainsi son rêve :

« En souvenir de la maison de mes 
parents, dans laquelle ma sœur et 
moi avons passé une enfance proté-
gée et heureuse, mon rêve est que 
des hommes et des femmes qui ne 
savent pas où aller, puissent trou-
ver un « chez soi » et y découvrir la 
chaleur de Dieu et son aide ; que ces 
personnes, droguées ou vivant dans 
la dépendance, apprennent que ce 
n’est pas l’alcool ou la drogue qui 
va répondre à leurs désirs et qu’elles 
découvrent que la foi en Jésus Christ 
transforme leur vie. »

La réalité est souvent différente : 
progrès et rechutes, réussites et 
défaites, chutes et de nouveau relè-
vements, déceptions et nouvel 
espoir. Ce fut ainsi aussi pour Rainer, 
qui, après une période d’abstinence, 
connut une rechute alcoolique. Tout 
ce qui importe alors, c’est de se rele-
ver et de tout recommencer depuis 
le début. Dieu le porte, lui et le pro-
jet « l’Arche ».

Rainer : « C’est l’amour de Dieu qui 
me permet de vivre et me donne une 
vie nouvelle. Je sais que Dieu est là et 
qu’il se tient à mes côtés. »	 ■

Le camion de l’Arche et les collaborateurs en pleine action.

Edith Sommer est 
née en 1949, elle 
est mariée et a 
deux enfants. Elle 
est institutrice de-
puis 1972, elle colla-
bore au chapitre de 
Schweinfurt, est co-
fondatrice de l’asso-
ciation « l’Arche ». 

L’arche, 
l’idée salvatrice de Dieu en 
temps de crise

T h eme    •  Edith Sommer, Schweinfurt, Allemagne
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B i b l e

Crises dans la Bible ou crises 
bibliques

Voici la mauvaise nouvelle : la Bible est 
pleine de récits de crises. Voici la bonne 
nouvelle  : Dieu a résolu toutes celles 
qui ont une importance ! Comme êtres 
humains nous avons seulement à nous 
emparer de cette solution. 

Séparation d’avec Dieu
Dès le début de la Bible nous assis-

tons à une crise : Adam et Eve mettent 
en doute les intentions bienveillantes 
de Dieu et mangent du fruit défendu. 
La Bible appelle leur acte péché. Nous 
décrivons souvent sous le nom de péché 
ce qui n’est qu’un résultat, ici le fait de 
manger le fruit. Mais plus exactement le 
péché signifie : la cible manquée, l’erreur, 
et plus profondément encore la sépara-
tion d’avec Dieu. Les effets vont se faire 
aussitôt sentir  : la conséquence immé-
diate est l’expulsion hors du paradis. 
Lorsqu’aujourd’hui l’on s’interroge sur la 
souffrance et ses causes, on peut trouver 
la réponse dans la Bible, Genèse chapitre 
3, versets 6 et suivants.

Péché et orgueil
Au lieu d’une orientation vers la com-

munion avec Dieu, l’homme prend lui-
même en main son destin. Avec des 
conséquences catastrophiques. Le Dieu 
créateur ne voit pas d’autre issue que de 
repartir à zéro avec une unique famille. 
Le Déluge est une conséquence loin-
taine de la séparation volontaire d’avec 
Dieu. Dans Genèse chapitre 3, versets 6 et 
suivants, il est rapporté que les hommes 
étaient corrompus, criminels et violents. 
Ils voyaient l’arche, mais ne se saisissaient 
pas du salut. Peu après toute vie disparut, 
engloutie dans les flots. Nous pouvons 
aisément faire le parallèle avec nous-
mêmes aujourd’hui, si nous songeons au 
salut qui nous est offert en Jésus Christ. 

Que dit la Bible 
au sujet des crises ?

Toujours plus haut ?
A peine la plus grande crise de l’hu-

manité était-elle terminée et les hommes 
s’étaient-ils à nouveau multipliés, qu’ils 
conçurent une autre ambition : ils vou-
lurent construire une tour à Babel 
pour se faire un nom, lisons-nous dans 
Genèse chapitre 4, versets 11 et suivants. 
Dieu permet alors la confusion des lan-
gues, il se contente d’empêcher la com-
munication – et tout le projet échoue. 
Aujourd’hui encore nous vivons le même 
dilemme, en dépit de tous les moyens de 
communication. Nous pressentons que 
ce problème des langues ne concerne 
pas seulement les pays, mais aussi et sur-
tout la langue du cœur. Nous ne nous 
comprenons plus. Les traductions aident 
à comprendre, mais non à nous faire 
comprendre. A cette fin il nous faut des 
solutions divines, un Sauveur. 

Jésus est l’arche
En dernier ressort, chaque crise de 

l’humanité a à voir avec Dieu. Que nous 
traversions une crise financière, une 
crise économique, des problèmes fami-
liaux, ou bien une crise environnemen-
tale, toujours nous entendons la voix de 
Dieu : Où es-tu Adam ? Où es-tu homme ? 
Jésus lui-même dit en Matthieu, chapitre 
24, verset 38, que lors de son retour il en 
sera comme aux jours de Noé. Les crises 
existentielles, les crises du sens peuvent 
devenir une chance authentique d’accep-
ter la proposition de Dieu et d’entrer dans 
l’arche, c’est-à-dire Jésus Christ, que nous 
offre notre Père du ciel. Car aujourd’hui 
l’arche n’est plus un bateau, c’est une 
personne, qui à l’instar d’un pont nous 
conduit depuis la séparation jusqu’à la 
communion avec Dieu. C’est pour cela 
que Jésus est mort. Par amour de nous les 
hommes. En faisons-nous vraiment cas ? 
Si oui, la crise du sens prend fin, et la crise 
prend un sens.	 Helmut Klaes

En lisant ces témoignages, peut–
être vous demandez-vous si vous 
pouvez connaître, vous aussi, une 

relation personnelle avec Dieu, analogue 
à ces récits. La réponse est oui, pour cela 
il suffit de suivre les principes ci–des-
sous, en étant vrai avec vous–même. 

1 Reconnaître que Dieu est le créateur 
de toutes choses. La Bible dit: «Les 

perfections invisibles de Dieu, sa puis-
sance éternelle et sa divinité, se voient 
comme à l’œil nu, quand on considère sa 
création» (Romains, chap.1, verset 20).

2 Accepter qu’il s’intéresse à vous et 
bien plus, qu’Il vous aime et désire 

aussi établir une relation personnelle et 
vivante avec vous. Jésus–Christ le Fils de 
Dieu, est venu pour la rendre possible. 
Sa mort sur la croix n’est ni un accident 
ni un échec, elle est le moyen choisi par 
Dieu pour briser le mur de séparation 

élevé entre Lui et les hommes (Ephé-
siens, chap.2, verset 14). Ce mur qu’Il 
appelle le Péché est la racine de tous nos 
problèmes.

3 Répondre à l’amour de ce Dieu, qui 
veut devenir votre Père. «Car Dieu a 

tant aimé le monde, qu’Il a donné son 
Fils unique, afin que quiconque croit 
en Lui, ne périsse pas, mais qu’il ait la 
vie éternelle» (Jean, chap.3, Verset 16).

4 Prononcer à haute voix la prière 
ci–dessous (qui n’est qu’un support 

pour vous aider), car la Bible dit que c’est 
en déclarant de la bouche que Jésus est 
Seigneur, et en croyant du fond du cœur 
que Dieu l’a ressuscité des morts, que l’on 
est sauvé (Romains, Chap.10, verset 9).

 «Dieu, à la lecture de ces témoignages, 
je réalise que tu t’intéresses à tous, et à 
moi en particulier. Je t’ouvre mon cœur 
avec mes problèmes, mes questions, mes 
échecs, mes déceptions, mes craintes. 
Je reconnais que Jésus ton 
Fils, est mort sur une 
croix, pour me per-
mettre de vivre 
une relation 
personnelle et 
vivante avec 
Toi. Je crois 
que son sang 
versé efface 
toutes mes 
fautes, et puri-
fie ma vie. Jésus, 
je me confie en Toi, je 
t’accepte comme le Sau-
veur et le Seigneur de ma vie. Avec 
ton aide, je prends un nouveau départ, et 
je veux vivre selon ta volonté.»

La preuve que Dieu vous a adopté ne 
dépend pas de ce que vous ressentez, 
cette nouvelle vie est basée sur ses pro-
messes (Romains, Chap.10 verset 13). 
La Bible appelle cela LA FOI. Prenez le 
temps de prier, c’est-à-dire de parler à 
Dieu avec les mots qui sortent de votre 
cœur, et de lire la Bible pour découvrir 
tout ce qui vous appartient maintenant 
(Psaumes Chap.37, verset 4; Romains, 
Chap.8 versets 14 à 17; 1 Pierre, Chap.2 
verset 2). N’ayez pas honte de parler de 
votre nouvel ami Jésus (Matthieu 10.32), 
et joignez–vous à d’autres chrétiens pour 
votre plus grand bien. 	 ■

Une relation personnelle
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Au cours de l’année 1996, j’ai res-
senti des douleurs de plus en 

plus fortes dans la hanche droite. Je 
suis allé voir un spécialiste, qui après 
m’avoir fait passer des radiographies, 
m’a dit que j’avais de l’arthrose dans 
les hanches et qu’il ne pouvait pas 
m’aider, car il n’y avait pas de remèdes 
pour ce genre de maladie. 

La situation était très difficile pour 
moi, car en tant qu’éducateur, j’avais 
besoin que mes 2 jambes soient en 
bonne santé pour pouvoir m’occu-
per de tous ces jeunes. Mon ave-
nir professionnel était donc incer-
tain, lorsque le 23 novembre 1996, j’ai 
assisté à une conférence chrétienne 
à Passau, animée par Frank Breido, 
qui avait pour thème « De la mort à 
la vie ». Cet homme avait été atteint 
d’une leucémie aiguë, et considéré 
comme cliniquement mort pendant 
quinze minutes. A la fin de son exposé, 
il a demandé aux personnes atteintes 
des maladies qu’il nommait au micro 
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Odette Planke, avec 
son mari Stéphane. 
Ils ont 5 enfants et 
14 petits-enfants.

Dieu s’occupe
de nos enfants

Parents de 5 enfants, grands-
parents de 14 petits-enfants, 

mon mari Stéphane et moi-même 
avons fait tous deux une rencontre 
personnelle avec Jésus à cinquante 
ans passés. Auparavant, nous avions 
élevé nos enfants dans un climat 
«  religieux  » à base d’obligations, 
mais où manquait une vraie relation 
avec un Dieu d’amour. Je dois dire 
que déjà dans mon enfance j’avais 
une conception légaliste de la prière.

Comme beaucoup d’autres 
parents, après avoir découvert la 
vie abondante avec Dieu, Stéphane 
et moi nous nous demandions ce 
qu’allaient devenir nos enfants. Dès 
l’adolescence ils s’étaient opposés à 
ce Dieu légaliste que nous leur dési-
gnions et lui avaient tourné le dos. 
C’était pour nous un souci. Mais par 
la suite Dieu s’est glorifié et nous 
a montré qu’Il s’occupait de nos 
enfants et écoutait nos prières pour 
eux. Voici quelques exemples d’in-
croyables protections divines que 
nous avons vues :

Benoît, notre aîné, avec sa com-
pagne est sorti en mer par gros 
temps. Un coup de vent a fait cha-
virer le voilier, qui s’est retourné. 
Agrippés à la coque insubmersible, 
ils ont dérivé…17 heures. Finale-
ment ils ont été secourus par un 
chalutier dans la Manche au large 
de Fécamp. Celui-ci a dit n’avoir 
jamais vu dans toute sa carrière des 

gens aussi résistants. Peu s’en est fallu 
qu’il ne passe son chemin, car il a cru 
d’abord voir flotter une bouée au loin. 
Mais pris d’un scrupule et poussé par 
une force intérieure il est retourné en 
arrière, et sortant ses jumelles a distin-
gué des bras levés, a compris la situa-
tion et agi en conséquence. Notre 
fils, lui, n’avait plus la force de lever 
les bras, mais il l’a pourtant fait au 
moment précis où le marin regardait 
dans ses jumelles. Le dimanche pré-
cédent ils avaient entendu au cours 
de la messe l’Evangile de la tempête 
apaisée, et tandis qu’ils étaient sur 
la coque du bateau ils avaient crié à 
Dieu : « tu as calmé la tempête pour 
tes disciples, tu peux la calmer pour 
nous ». Dans sa tendresse et sa puis-
sance, Dieu les a entendus. 

Un autre de nos fils, Laurent, fai-
sait son service en Equateur près de 
la Cordillère des Andes. Un matin 
nous entendons aux informations  : 
«  tremblement de terre en Equa-
teur, 500 morts à Quito ». Laurent et 
sa compagne, notre fille Sylvie et son 
compagnon se trouvaient précisé-
ment à Quito, profitant d’un temps 
de vacances ! Aussitôt nous télépho-
nons et on nous répond qu’ils sont 
tous les quatre sains et saufs. La catas-
trophe avait été terrible, quoique peu 
médiatisée, et Sylvie fut en état de 
choc une semaine, mais l’essentiel 
était bien leur survie grâce à la pro-
tection céleste !

Tem   o i gn  a ge   ·  Odette Plancke ; Cambrai ; France

Autre merveille concernant éga-
lement Laurent : deux ou trois jours 
après une réparation sur le chauffe-
bain, des vapeurs noires remplissaient 
le couloir. Les pompiers, pour accéder 
à la fuite, ont dû mettre des masques 
à gaz, les vapeurs étaient très nocives. 
Juste avant une petite fille de deux 
ans était descendue de l’étage, 
réveillée de sa sieste. Si elle ne s’était 
pas éveillée à temps, c’était l’asphyxie. 
Les pompiers ont dit  : « si ça s’était 
produit la nuit, vous quatre (Laurent, 
sa compagne et leurs deux enfants) 
vous seriez tous morts asphyxiés.  » 
Gloire à Dieu !

Dernière merveille  : Benoît est 
tombé dans une dépression nerveuse 
grave et a dû prendre plusieurs mi-
temps thérapeutiques. La dernière 
des durées prescrites était de 6 mois. 
Le médecin-conseil de la Sécurité 
Sociale le convoqua et après exa-
men conclut : « Echec complet, il faut 
envisager l’invalidité. » Ce diagnostic 
très sévère fit l’effet d’un électrochoc 
(bienfaisant !). Nous avons vu notre fils 
réagir et littéralement renaître. Dieu 
avait utilisé ce médecin pessimiste 
pour guérir notre fils ! 

Oui, nous avons vu que lorsqu’on 
sert le Seigneur, des miracles arrivent. 
Comme il est dit dans l’Evangile  : 
«  cherchez d’abord le Royaume de 
Dieu, et tout le reste vous sera donné 
en plus » (Evangile de Luc, chapitre 12, 
verset 31). 	 ■
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Un chapitre est tout sim-
plement un groupe local 
de notre association: «Des 
chrétiens témoins dans 
le monde». Il rassemble 
des hommes de tous hori-
zons sociaux et profession-
nels, chrétiens de toutes 
dénominations (catho-
liques, protestants, évangé-
liques, …), qui désirent té- 
moigner ensemble de la 
réalité de Jésus-Christ, avec 
lequel ils ont fait une ren-

contre personnelle qui a 
changé leur vie. 
Ils organisent dans des salles 
publiques ou des hôtels des 
réunions ouvertes à tous. 
Ces réunions sont simples et 
décontractées, le plus sou-
vent autour d’un repas. Un 
ou plusieurs intervenants y 
racontent leurs expériences 
de l’amour de Dieu et de son 
action dans leur vie quoti-
dienne. Du temps est laissé 
pour les conversations pri-
vées, pour un contact avec 
le ou les intervenants, et, si 

on le désire, pour la prière 
personnelle. Nous avons vu 
de façon répétée Dieu ré-
pondre à ces prières, que ce 
soit dans la douceur ou de 
façon spectaculaire, si seu-
lement on lui adresse nos 
demandes. 
Venez assister à une réunion 
de chapitre s’il y en a dans 
votre région. Cela ne vous 
engage à rien. Mais peut-
être cette réunion fera-t-elle 
date dans votre vie. n	
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 Mr Mme 	  Mr 	  Mme 	  Mlle

Nom & Prénom:

Adresse:

Code postal:	 Ville:

Téléphone:	 Fax:

Email:	

Envoyez le bon ci-dessus soigneusement rempli et accompagné de votre 
règlement à l‘ordre de «Voix» à:

France: VOIX – Pierre Sittler, 7, rue Sundhalt,  F-67330 Bouxwiller
Tél. & Fax 03 88 03 30 89, Email: pierre.sittler@orange.fr

Suisse: FGBMFI-VOIX, Jean-Jacques Recordon, Fräschelsgasse 18, 
CH-3210 Kerzers, Tel. 031 756 01 32, Email: info@arlesa.ch

Belgique: FGBMFI-VOIX, c/o DEHOY Jean, Trésorier, Le Pequay 19, 
B-6800 Recogne, Tel. 061 22 21 80, Email: jeanregine92@yahoo.com

Commande par paquets



Ne pas jeter sur la voie publique

Prénom & Nom

Adresse

Code postal & Ville

Bon de commande (à découper ou recopier)

Leur VOIX est allée par toute la terre 7,50 €	 x  = 	

Les gens les plus heureux sur terre 10,40 €		 x  =  	

Port & emballage					    4,60 €

		  TOTAL 

Leur VOIX est allée par toute la terre

Beaucoup de nos difficultés sont le résultat direct de nos propres 
décisions. Les choix que nous faisons entraînent souvent des 
effets dramatiques pour notre avenir. En lisant ce livre, vous 
découvrirez l’histoire de gens ordinaires comme vous et moi, 
dont la vie a été totalement changée après qu’ils aient pris 
l’engagement de suivre Jésus-Christ et fait de Lui leur Seigneur 
personnel. Jésus est venu pour restaurer nos vies et nous donner 
la vie en abondance dans tous les domaines.

Recueil de témoignages – 120 pages – prix du livre:7.50 e

Les gens les plus heureux sur terre. 

Un livre témoignage extraordinaire, la vie de Demos et Rose 
Shakarian nous est racontée dans ce best seller qui se lit comme 
un roman de la plus belle écriture. Dès les premières lignes 
vous serez captivés et rien ne pourra plus vous arrêter. Un livre 
admirablement écrit par John et Elisabeth Sherrill.

Témoignage – 240 pages – prix du livre:10.40 e

A retourner avec votre 
règlement à l’ordre de 
VOIX à:

VOIX – Pierre Sittler
7, rue Sundhalt
F – 67330 BOUXWILLER

A lire … absolument

Pour de plus amples informations, veuillez contacter l’adresse ci-dessous ou voir page 23.

Ne laissez pas dormir cette revue. Faites-en profiter un ami.

 Des chrétiens témoins dans le monde
Full Gospel Business Men’s Fellowship International

 http://www.fgbmfi.fr


